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IDUAIONT
a savoir
Service postal durant la période 
des fêtes de fin d’année 1987/1988

Samedi 19 décembre 1987
-1100  Comme les samedis, 

plus la distribution des 
colis.

Jeudi 24 décembre 1987 
0730 - 1100 Distribution complète. 
Vendredi 25 décembre 1987 
Fermé Pas de distribution.
Samedi 26 décembre 1987 
Fermé Pas de distribution
Jeudi 31 décembre 1987
0730 - 1100 Distribution complète.
Vendredi 1er janvier 1988 
Fermé Pas de distribution.
Samedi 2 janvier 1988 
Fermé Pas de distribution.
L’administrateur postal et l’ensemble 
de son personnel souhaitent d ’heu­
reuses fêtes et une année 1988 pleine 
d^ succès à tous les habitants de notre 

nmune.

Marché du Mont -  Rappel
Comme il vous a déjà été annoncé par 
un “tous ménages”,

le marché du jeudi
a été déplacé devant la salle de 
Paroisse du Mont.

Merci d ’en prendre bonne note 

Changement !
Olivier Perret, médecin dentiste 
SVMD-SSO, a le plaisir d ’annoncer 
qu ’il reprendra le cabinet dentaire du 
Dr. A. Robert dès le 1er janvier 1988.
Le numéro de téléphone reste inchan­
gé: 32 08 56.

Rencontre mères et enfants

Votre famille s’est agrandie, un enfant 
est arrivé...
Vous vivez toute une série d ’expérien­

ces nouvelles et différentes... Pourquoi 
ne pas les partager avec d ’autres 
mamans dans la même situation... 
Dans le but de permettre aux mères 
ou aux pères d ’échanger leurs expé­
riences, de s’enrichir mutuellement et 
de favoriser le développement de l’en­
tant:

Les infirmières de santé publique 
de votre commune vous invitent à 
venir avec votre bébé (plus frères 
ou soeurs, avec plaisir) une fois par 
mois dans une salle accueillante.

Notre initiative vise à:
-  se rencontrer et échanger
-  peser le bébé (ou l’enfant), le 

mesurer, etc...
-  penser à soi en tant que mère ou 

père
-  parler alimentation, habillement, 

développement, sommeil, etc...
-  échanger la même joie ou le même 

problème
-  d ’autres propositions sont les bien­

venues.
Notre première rencontre aura lieu le:

vendredi 4 décembre à 14 heures 
dans la salle de paroisse 

à côté de l’églisé .
P.S. la première rencontre pour 1988 
est fixée au vendredi 8 janvier à 14 h.

Vos infirmières 
M. Thirot et M.-C. Robert 

Tél. 331692 entre 11 h. et 12 h.

Club Equestre du Mont/Lausanne

Amies et Amis du cheval,
C ’est avec plaisir que nous vous fai­
sons part de la création du “Club 
Equestre du Mont-sur-Lausanne” ; 
celui-ci se situe dans le cadre du 
manège de M. A. Berger.
Notre club a pour but la promotion du 
sport équestre chez les enfants et les 
adultes désireux de se familiariser 
avec le cheval.
Nous avons la possibilité d ’accueillir 
des membres actifs et passifs intéres­
sés à contribuer au développement

du club, ceci dans un esprit de franche 
camaraderie.
Nous nous réjouissons d ’ores et déjà de 
vous rencontrer dans notre club et vous pré­
sentons nos cordiales salutations.

Pascal Rochat 
Président du Club

A A.P.E.
Groupe du Mont

Nous vous rappelons que l’Association des 
Parents d ’élèves est active dans votre com ­
mune.
Pour tout renseignement vous pouvez 
appeler:

Mme M. Kronauer, 32 23 69 
Mme M. Lanfranconi, 32 38 40.

Le comité

Nous cherchons
“Jeune couple cherche un terrain équipé 
pour construire une villa individuelle. Prix 
souhaité entre 270 et 370 Fr./m2”.
Nous vous prions de nous contacter le soir 
entre 18 et 22 h. 00, tél. 33 09 73.

Imprimerie au Mont cherche pour fin d ’an­
née ou début 1988, un imprimeur offset pour 
travail à la demi-journée (conviendrai aussi 
pour retraité).
Pour tout renseignement: tél. 32 30 94.

municipalité
Protection civile

Contrôle des abris
Dès le début de l’année 1988, les abris Pci de 
la commune seront vérifiés par les services 
“Organisme d ’abris” et “ Polyvalent” de notre 
protection civile communale.
Etant donné le nombre d ’abris à contrôler et 
le temps qu ’il faut pour le faire, cette opéra­
tion sera étalée sur trois ans.
Pour 1988, les premiers contrôles auront lieu



aux dates suivantes:
17, 18, 19 janvier pour les ilôts 1 et 10
25, 26, 27 janvier pour les ilôts 3 et 14

1, 2, 3 février pour l’ilôt 2
Les personnes qui nous ont rendu 
visite lors de notre soirée d ’informa­
tion publique se souviendront certai­
nement de ce qu ’est un "ilôt” . 
Chaque propriétaire dont l’abri sera 
contrôlé, recevra personnellement par 
écrit d ’ici la fin de l’année ia date de 
notre visite.
Le planning de ces visites devra être 
tenu rigoureusement. Il est donc indis­
pensable qu ’une personne soit pré­
sente lors de notre passage, soit le 
propriétaire lui-même, soit un 
m embre de ia famille.
Nous comptons sur votre collabora­
tion pour accueillir et faciliter la tâche 
des 101 personnes qui ont été convo­
quées pour accom plir cet important 
travail.
Le soussigné est à votre disposition 
pour tous renseignements relatifs à 
cettte opération “Contrôle des abris”. Il 
peut être atteint au 32 26 25 entre 11 h. 
et midi.

Le préposé: 
Oscar Braillard

La Municipalité prie chacun de faire un 
effort et d ’accepter ce contrôle avec le 
sourire I

R. Vaucher, municipal

Coup d’oeil chez nos sapeurs-pom- 
piers
C’est avec les pieds dans l’eau que 
nos sapeurs de Premier-secours ont 
débuté l’année. Non pas à cause des 
intempéries, mais surtout par une mé­
connaissance, chez certaines person­
nes, de quelques propriétés désa­
gréables de l’eau.
A cet effet, il est bon de rappeler quel­
ques conseils utiles pour la prévention 
de dégâts d ’eau qui entraînent beau­
coup de frais et de désagréments.

-  Les arrivées d ’eau et les écoule­
ments de machines à laver ie linge 
ou la vaisselle seront contrôlés ré­
gulièrement. (Pas tous ies 2 ans II!)

~ Ne jamais faire couler son bain 
sans surveillance, surtout lorsque 
ie gant de toilette se trouve déjà 
dans la baignoire...

-  Economiser i’énergie, oui, mais rai­
sonnablement. En cas d ’absence, 
ne pas arrêter totalement le chauf­
fage et encore moins laisser deux 
fenêtres ouvertes au mois de jan­
vier.-(C’est arrivé le 25...)

-  Les installations de chauffage auto­
matiques nécessitent une surveil­
lance permanente dans les locaux

commerciaux non utilisés. En effet, 
une coupure de courant ou une 
panne du brûleur de mazout peu­
vent entraîner des dégâts considé­
rables dûs au gel.

-  Avant la période de gei, toutes les 
conduites extérieures de ia maison 
seront vidangées.

-  Enfin, si malgré ces recom m anda­
tions le gel réussissait à trom per 
votre vigilance, ne vous aventurez 
pas avec une lampe à souder ou 
tout autre appareil à flamme, faites 
plutôt appel à un spécialiste en ins­
tallation sanitaire.

Promotions, mutations:
Le 1er janvier de cette année, la Munici­
palité a promu au grade de lieutenant, 
le sergent André Guex.
Le sergent Manuei Vaquero et ie 
sapeur Jacques Baudin ont suivi un 
cours cantonal de protection contre 
les gaz,
Le caporal Yves Spanhauer et les 
sapeurs Jean-Daniel Joerg et Serge 
Rémy ont fréquenté les cours pour 
sous-officiers, leur permettant d ’obte­
nir respectivement le grade de ser­
gent et de caporal..
Sept recrues et deux sapeurs sont 
venus regarnir les rangs. Nous leur 
souhaitons la bienvenue au sein du 
Corps.
A la fin de l’année, trois camarades 
seront arrivés au terme de leur activité 
de sapeur-pompier. Ce sont:
Fourrier Bernard Rochat
20 ans de service 
Sapeur Edouard Corbaz
21 ans de service 
Sapeur Jean-Luc Passard
20 ans de service.
Qu’ils trouvent dans ces lignes notre 
témoignage de reconnaissance pour 
leur dévouement.
Un grand merci s ’adresse également 
à notre équipe du Premier-secours 
qui est intervenue à 23 reprises depuis 
le début de l’année, soit:
9 cas d ’inondation, 5 cas de feu, 8 cas 
de déclenchement d ’alarme automati­
que, 1 cas de pollution.
D’autre part, nous avons été sollicités 
pour assurer un service de garde à 
l’occasion du Giron des Jeunesses 
campagnardes et de la Fête nationale. 
Une activité bien remplie si l’on prend 
en compte quatre exercices de com ­
pagnie, six exercices gaz et premier- 
secours et deux cours de cadres.

Recrutement:
Comme chaque année, afin de com ­
pléter notre effectif du Corps des 
sapeurs-pompiers, nous lançons un 
appel à toutes les personnes intéres­
sées par ce service d ’utilité publique et

les prions de prendre contact avec le 
commandant jusqu’au 22 décembre 
1987.
Enfin, des remerciements vont à nos 
Autorités, tant exécutive que législa­
tive, qui par leur soutien et leur com ­
préhension nous aident dans l’accom ­
plissement de notre tâche.

Pour l'Etat-Major: 
le cdt Bernard Chabloz 

Ch. Doucy 2, tél. 33 0231

dans nos écoles

Camps de ski
11-15.1 Classe 9DS, Planachaux 

M. B. Matthey-Doret
18-22.1 Classes 5.1 et 5.2, Planachaux 

Mmes A.-M. Baur et F. Bonny
18-22.1 Classe 5.3

Mlle C. Mourtada 
17-22.1 Classes 5.4,5.5,5.6,5.7,5.8 et 

6DT2, Grimentz 
M. C. Sinner, Mme F. Gueis- 
saz, M. C. Gauthey, Mlle
A. Welti et M. J. Descloux

25-29.1 Classe 8DS, Planachaux 
Mlle A.-M. Antonioli

25-29.1 Classes 6DT1 et 6/7SUP4, 
Les Crosets
Mme C. Menétrey et v 
P.A. Paley

01-05.2 Classe 7DS, Les Crosets 
M. J.-L. Rochat

08-12.2 Classes 7DT et 8DT1, Les 
Crosets
M. F. Jaeger et Mlle L. Gillard 

07-11.3 Classes 6DS1, 6DS2 et DU, 
Jura
MM. F. Liaudet, G. Vaucher et 
J. Schaer

le conseil 
du vétérinaire
Qui ne connaît pas les problèmes 
posés par l’obésité ou simplement 
l’em bonpoint?
La vie “civilisée” de nos animaux de 
compagnie (pas seulement chiens et 
chats, mais également lapins nains, 
cobayes, etc.) ies prédispose naturel-



Les deux causes primordiales et qua­
siment essentielles en sont, d ’une part 
une nourriture trop abondante, trop 
riche, mai équilibrée, et d ’autre part, 
un manque d ’exercice. Ces deux cau­
ses sont d ’ailleurs la plupart du temps 
associées.
La castration favorise l’augmentation 
du poids par ie surcroît d ’appétit 
qu ’elle entraîne. Ce n’est pourtant pas 
une règle absolue.
Il n’est pas nécessaire de s’étendre sur 
les conséquences de l’obésité, li faut 
simplement savoir que tous ies orga­
nes peuvent êtrê endommagés plus 
ou moins, et plus spécialement le sys­
tème circulatoire.
Comment reconnaître l’obésité?
Sans appuyer, ij faut passer les mains 
de chaque côté de la cage thoracique 
de l’animai. Si l’on ne peut pas sentir 
chaque côte distinctement, c ’est qu ’il y 
~ excès. Ce test simple évite de con- 
. ..id re  la carrure propre à une race 
avec l’embonpoint. Tous les animaux 
ne doivent pas forcément avoir la 
silhouette d ’une levrette italienne! 
Quels sont les rem èdes?
Régime et exercice. Plus facile à dire 
qu ’à faire. Cependant, pour faciliter un 
régime, il est bon de savoir qu ’il existe 
maintenant des aliments pour chiens 
et chats "amaigrissants” . Ces derniers 
ont l’avantage de ne pas dim inuer la 
ration quotidienne de l’animal.
Un dernier petit conseil: si l’on a l’habi­
tude de donner par exemple 4 biscuits 
par jour en supplément, l’animal ne se 
sentira pas frustré si l’on ne lui donne 
plus que 4 demi-biscuits. Ce sera déjà 
un bon début !

Dr L  Walter

lement à ce genre de problèmes.

on nous écrit

homeITCHEZ-NOUS
INTtRKftT POUR iSDOUSCEWS

Première pierre au 
Mont-sur-Lausanne

Les bâtim ents de de l’institution pour 
adolescents “ Le Home-Chez-Nous”, 
au Mont-sur-Lausanne, vont être pour 
la plupart démolis. 11 céderont la place
à un groupe de constructions m oder­
nes. La première pierre en a été solen­
nellement scellée le 22 octobre 1987 
par le président du Grand Conseil 
vaudois, M. François Geyer.
Le Home-Chez-Nous, après plus de 
soixante ans d ’existence, s ’apprête à 
tourner une page de son histoire. Cet 
internat pour jeunes gens souffrant de

troubles de comportement va se 
doter, grâce au soutien de l’Etat, d ’une 
infrastructure enfin adaptée au projet 
pédagogique qu ’elle applique. Le 
Grand Conseil a donné son feu vert en 
votant ce printemps une importante 
subvention. Le coût total des construc­
tions s ’élèvera à cinq millions et demi 
de francs.

tions actuelles a perm is à chacun de 
se convaincre de l’urgence d ’une 
reconstruction, tant elles apparaissent 
vétustes. Les pensionnaires pourront 
prendre leurs quartiers dans les nou- 

De dos: M. A Décoppet 
A sa gauche: M. Fr. Geyer 

Debout: M. D. Aubert 
Debout à droite: Mme S. Aubert
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Association privée d ’utilité publique 
Association de droit privé, le Home- 
Chez-Nous peut compter depuis de 
nombreuses années sur une équipe 
de professionnels -éducateurs et 
enseignants - de haut niveau. L’institu­
tion accueille actuellement une quin­
zaine d ’adolescents provenant de 
toute ia Suisse romande, sa capacité 
sera portée, après achèvement des 
travaux, à vingt-quatre unités, dont 
dix-neuf en internat. Pour son d irec­
teur, M, Dominique Aubert, l’action pé­
dagogique doit tendre à un appren­
tissage de l’autonomie des adoles­
cents, de manière à leur permettre de 
reprendre pied et de trouver leur 
place dans la société. Pour atteindre 
cet objectif, le Home-Chez-Nous offre 
aux jeunes un champ d ’expérience 
assez large et une structure assez 
solide pour permettre l’apprentissage 
de la responsabilité et favoriser le dé ­
veloppement personnel.

Une reconstruction devenue urgente
Au cours de la cérémonie de pose de 
ia première pierre, le président du 
Grand Conseil s’est adressé aux nom ­
breux invités présents pour insister sur 
l’esprit de solidarité dont doit tém oi­
gner la collectivité à l’égard des jeunes 
en difficulté. Quant au président du 
Home-Chez-Nous, M. Alain Décoppet,
il a vivement remercié les autorités de 
leur soutien. Une visite des installa­

veaux bâtiments dans le courant de 
l’été 1989.

Pour tous renseignements:
Dominique Aubert, le Home-Chez- 
Nous, route de la Clochatte 82-84, 
1052 Le Mont-sur-Lausanne.
Tél. (021) 32 00 39.
Daniel Jordan,
rue Etraz 2,1003 Lausanne.
Tél. (021) 23 27 48.

Deux consécrations

Christine Cand 
Pasteur 
à Renens

Daniel Bocion 
Diacre au 

Mont/Lausanne



Le 27 octobre dernier en ia Cathédrale 
de Lausanne, deux personnes du 
Mont ont reçu la consécration, Mme 
Christine Cand-Flückiger, fille de M. et 
Mme Flückiger, résidant au chemin 
des Corjons, a été consacrée au 
ministère pastoral. Très active dans 
notre paroisse, Christine Cand, après 
un stage à Morges, vient de com m en­
cer son travail pastoral à Renens.
M. Daniel Bocion, notre diacre, déjà 
bien connu dans la commune, a reçu 
lui, ia consécration au ministère diaco- 
nal. Il habite la route de Penau 2 et se 
réjouit de continuer sa tâche parmi 
vous. ^
A tous les deux, nos sincères félicita­
tions et bonnes routes dans l’annonce 
de l’Evangile.

nos sociétés_____
Union des sociétés locales

Prix “ Mérite 1987"
L’Union des Sociétés Locales “ U.S.L” 
comprend tous les présidents des
13 sociétés culturelles, récréatives et 
sportives, ayant leurs activités au 
Mont-sur-Lausanne.
L’association a pour but principal de 
coordonner les activités des sociétés 
locales entre elles et avec l’Autorité 
exécutive de la Commune.
Les délégués à l’U.S.L. ont porté leur 
choix pour l’attribution du Prix “ Mérite” 
sur ia personne de

M. René Blanc

C’est avec une très grande satisfac­
tion que les présidents des sociétés 
locales récompensent et félicitent le 
lauréat pour le dévouement, la dispo­
nibilité et la diligence q u ’a toujours 
accordés M. René Blanc envers ia col­
lectivité et les nombreuses sociétés 
dans lesquelles il a oeuvré.
M. René Blanc est un homme d ’une 
extrême générosité empreinte d ’une 
riche bonhommie, acceptant toutes 
tâches lorsqu’il y avait une fonction 
non encore pourvue. Nombreux res­
ponsables de sociétés ont sollicité 
René Blanc à leur “dénicher” les cho­
ses qui leur manquaient et quasi tou­
jours avec succès.
René Blanc a marqué la commune 
pas son dévouement et sa personnali­
té. Bravo René I Mais qui va s ’occuper 
des multiples tâches que tu as si bien 
assumées avec modestie et 
d iligence? Merci René ainsi qu ’à ton 
épouse.
Il a été décerné à René Blanc un 
tableau qu’il a choisi auprès de l’artiste 
Mme Débaz du Mont-sur-Lausanne. 
Cette dernière a fait bénéficier ia

Paroisse du Mont du montant de la 
vente se son tableau.

Le comité de l ’U.S.L

La société de développement

Nous reviendrons sur le sujet, avions- 
nous dit. L’occasion, c ’est maintenant; 
le sujet, c ’est ia course “A travers Mont 
et Vaud”.
Nous en étions à la quatrième édition 
par laquelle nous avons mis la qua­
trième feuille à notre trèfle. En effet: 
1èrc année: direction La Valleyre - La 
Clochatte - Penaud - Manloup et 
retour au Châtaignier, soit direction 
sud-est.
gème parcours: Coppoz - Grand-Mont
- La Minière - Longeraie - Budron - Les 
Fougères - Les Meules et retour au 
Châtaignier. Cette fois, nord-ouest.
3ème édition: Manloup - Les Buchilles - 
Fontaine des Meules - Les Planches - 
Les Meules et retour Châtaignier. Sui­
vez-nous au nord-est.
Cette année: L’égiise - Crétalaison - 
Ch. du Mottier, des Corjons - Le Rionzi, 
retour par les Martines et ch. de ia Val­
leyre et rentrée au Châtaignier. Cette 
fois, sud-est.

Vous l’avez remarqué, une constante î 
Le Châtaignier où il est devenu trad i­
tion d ’y manger la soupe aux pois 
magistralement concoctée par notre 
ami Pierre Barras. Peut-on rêver 
mieux après une bonne marche et 
l’admiration des entreprises visitées? 
Rappelons et remercions ceux qui 
nous ont reçus un dimanche ou un 
samedi en mobilisant leur personnel 
et, non contents de seulement nous 
ouvrir leur porte, nous ont encore 
offert un cadeau ou une collation qui 
était déjà un repas avant l’heure. Il 
s’agit dans l’ordre: des caves à fro ­
mage à la route de Coppoz, de la fabri­
que de pain libanais de M. Ziadé en 
Budron, des bonzaïs et autres merveil­
les florales de M. Jean Amiguet aux 
Planches et dernièrement du centre 
de la gendarm erie à (a Blécherette. 
Ce qu ’il ressort des commentaires des 
participants de cette année: le CB? 
Extraordinaire! inimaginable tout ce 
qui s’y passe, tous les moyens techni­
ques mis en oeuvre, l’organisation 
parfaite d ’une multitude de services, 
des documents d ’archives et d ’analy­
ses époustouflants, etc. Il faudrait y 
consacrer plus de temps et certains se 
sont promis d ’y retourner. Ils seront 
accueillis avec le même souci de 
plaire et d ’expliquer en détail tout ce 
qui motive un gendarme d ’avoir choisi 
son métier.
Au nom de vous tous, j ’adresse ici mes 
vifs remerciements au Major Pittet, 
comm andant de la gendarmerie, qui a

permis cette visite sous ia férule de ses 
collaborateurs compétents.
Une autre surprise: le nombre de 
petits chemins et passages inconnus 
de notre Commune. A votre avis, com ­
ment faire pour passer directement du 
Rionzi en Martines? Ceux qui étaient 
des nôtres vous répondront qu ’ils ne le 
savent que depuis cette année, parce 
que jamais auparavant iis n’avaient eu 
l’occasion ou la nécessité de passer 
par là.
Et l’année prochaine, où irons-nous, 
que ferons-nous? A suivre...

Manifestation culturelle automnale

Nous nous astreignons à mettre sur 
pied chaque année une animation cul­
turelle et avons choisi de le faire après 
les vacances d ’été. Si la venue au 
Mont d ’un octuor et la musique de 
cham bre n ’a pas eu l’heur de plaire à 
beaucoup d ’entre-vous, si notre incita­
tion à la création artistique populaire « 
fait long feu, le concert de la Chorc 
J.-S. Bach a fait église comble et gens 
comblés. Succès total également 
cette fois de l’exposition des oeuvres 
d ’art élaborées par des artistes du 
Mont. Pendant trois jours, le Foyer et la 
Grande salle n’ont pas cessé de reten­
tir du va-et-vient des visiteurs. Ces 
derniers ont relevé la qualité, le haut 
niveau des oeuvres présentées, ia 
mise en place et en valeur de tous ces 
objets, aussi nombreux que variés. 
Qu’on en juge:
200 tableaux de techniques diverses, 
des photos, des tapisseries, des tissa­
ges, de la peinture sur porcelaine, de 
la peinture rustique sur bois, de la 
poterie, du tournage sur bois, des 
ensembles minéraux, en tout 31 expo­
sants. Cela ne se raconte pas, ii fall~ 
venir voir,
Ce qui est appréciable, c ’est les con­
tacts qu ’on pu nouer les artistes, dont 
plusieurs n’avaient jamais eu l’occa­
sion de voir leurs réalisations présen­
tées en un tout dans un cadre si p ro ­
pice. Leurs lettres de remerciements 
nous sont allées droit au coeur. A nous 
de rappeler que c ’est grâce à la mise à 
disposition des locaux par notre Com­
mune et de tout le matériel par la 
Commune de Pully, du montage pré­
cis des employés de ia voirie sous la 
direction experte d ’un technicien 
envoyé par Pully, que cette exposition 
a pu avoir lieu, Notre reconnaissance 
leur est à nouveau témoignée par ces 
lignes.

Pour votre plais ir 
Avant-première.
Le four a pain sera activé en vue de 
cuire pour votre plaisir

des pains de Saint-Nicolas



Venez à la cure le samedi 5 décembre. 
La vente comm encera dès 11 h. 00 jus­
qu ’à liquidation totale, que nous esti­
mons réaliser en début d ’après-midi.
Nous organiserons une amicale ré­
ception pour tous ceux qui viendront 
nous encourager. Une confirmation 
suivra par voie de “tous ménages” . 
Profitons de relater que lors de la der­
nière cuite en date du 3 octobre passé, 
tout a été vendu. Au grand dam des
5 personnes qui sont arrivées trop 
tard... et au regret de mon épouse qui, 
me voyant rentrer les mains vides, m ’a 
reçu avec ces mots:
-  Et t ’as même pas été foutu de t ’en 

mettre un ou deux de côté?
C’est pour votre plaisir.

Pour le comité 
de la Sté de Développement 

P.-A, Jan

Armes de guerre
I ris t par ia soirée de clôture qui a eu 
lieu ie 31 octobre au foyer de la grande 
salie que s’est terminée la saison 1987.
Après le repas traditionnel qui per­
met à tous ies tireurs de fraterniser, il a 
été procédé à la distribution des prix.
139 tireurs ont participé au stand du 
Châtaignier au tir militaire, 65 d ’entre 
eux ont réussi la “mention” décernée 
pour 85 points et plus. André Guex 
obtient la garde du challenge pour le 
sésultat de 102 pts.
Le tir en campagne et le championnat 
de groupe se sont déroulés au stand 
de Polliez-Pittet. 24 tireurs ont réussi la 
“ mention” sur 41 participants de ia 
société. Avec 63 pts, Louis Favre a été 
le mieux classé.

| palmarès des différentes cibles est 
le suivant:
Tir militaire: A. Guex 102 pts. S. Mené­
trey 100 pts. L. Favre 99 pts. E. Graf, P. 
Gilliéron et R. Gindroz 98 pts.
Tir en campagne: L. Favre 63 pts, Ch. 
Muller et M. Paget 62 pts. G, Noverraz
61 pts. R. Roulier et E. Schraner 60 pts.
Challenge “La Vaudoise” (tir militaire 
+ tir en campagne): L. Favre 162 pts, 
Ch. Muiler et A. Guex 159 pts, M. Paget,
G, Noverraz, E. Graf et Ph. Gilliéron 
157 pts.
Challenge “Clochatte” : Ch. Muller
93 pts. L. Favre 91 pts. A. Rosat 90 pts.
Challenge “Châtaignier” : L. Favre
95 pts. A. Lambelet, A. Mermier et Ch. 
Muller 91 pts.
Challenge “Amis du tir” (cible Man- 
loup): J.-P. Borloz 446 pts. L. Favre 
439 pts. Ch. Muller 434 pts. E. Graf 
428 pts. M. Pache 425 pts.
Challenge “ Rionzi” : A, Mermier 74 pts 
M. Paget et R. Gindroz 73 pts.

Challenge “Tir Fédéral” : J.-P. Borloz 
40 pts. R. Gindroz et M. Paget 39 pts. 
Challenge “ Roi du tir” : c ’est l’add i­
tion des résultats de toutes les cibles 
qui est déterm inant pour l’obtention 
du titre du “Roi du tir” .
Avec 485 pts Aifred Mermier obtient le 
titre et la garde du challenge pour 
l’année. Les dauphins sont Maurice 
Paget 484 pts et André Lambelet 
479 pts.

12 dames ont participé au tir et toutes 
ont obtenu de bons résultats.
Et m ain tenan t en rou te  pour 1988.

Le comité

Bridge-Club de Sauvabelin

Le Bridge-Club de Sauvabelin vous 
salue très cordialement.
Prenez des renseignements au 
33 4218 pour des parties libres, des 
tournois ou des entraînements aux 
championnats.
Nous ne jouons pas très bien, mais 
nous faisons tous des progrès, et 
vous?
Nous avons cette année 4 équipes en 
série promotion et 1 en 3ème ligue.
Nous souhaitons vous rencontrer 
bientôt.

Le comité

à méditer
Poème

Décembre

Voyons , décembre est déjà là 
à nous abasourdir, tant II lui faut de choses 

ce cher petit dernier 
tout en rubans dorés 

il va bien nous tenir avec ses falbalas 
et casser au jardin notre dernière rose

Pas très au clair sous un ciel bas 
l'automne s ’étirait en retenant novembre 

avec ses pieds mouillés 
ses grands voiles déchirés 

laissant passer quelques sourires timides et las 
ou des airs grelottants, à ranimer la cendre

Décembre, cet impétueux benjamin 
se fera maintenant combien plus remarquer 

il se pare pour la nuit 
scintille, chante et rit 

réclame déjà les plus tendre sapins 
veut partout des guirlandes et des lieux décorés

A ses derniers moments, il nous fera danser 
n ’aura plus de répit, avant de tout jouir 

champagne, caviar, whisky 
les meilleurs des pays 

surtout ne pas finir avant de s'étourdir 
et prolonger son mois jusque sur l'autre année.

Décembre 86, Violette-Aimée

Aux Planches, il y a 50 ans

Si, en m ’éveillant avant les bruits du 
petit matin, j ’écoute un peu le chant de

ia fontaine et celui des oiseaux, j ’ai 
l’impression q u ’en ce coin du Mont 
rien n’a changé. Puis, lorsque pous­
sant les volets je retrouve le hameau, 
tout m ’a l’air également paisible et 
vieillot comme au temps passé.
C’est seulement la maison qui a chan­
gé d’atours et s’est mise à la mode 
comme ses voisines; elles se sont 
également parées de tout un assorti­
ment de fils électriques afin d ’y voir 
plus clair dans leur âge avancé, mal­
gré leurs fenêtres à double foyers. 
Depuis que le chenin a été groudron- 
né elles ont voulu aussi des cours et 
des allées en brique ou en ciment 
pour poser leur pied devenu délicat. 
Seul, le vieil hangar ne se laisse pas 
impressionner par les fards de ces 
coquettes et garde sa réelle person­
nalité. Il est certes plus jeune qu ’elles 
et peut laisser paraître son âge, un 
siècle environ, sans recourir aux artifi­
ces. Pour lui du reste, q u ’importe l’ex­
térieur, son teint gris et sa coiffe dém o­
dée, il garde en son coeur les souve­
nirs du récent passé et veille avec 
bienveillance sur tout ce qu ’on ne veut 
plus et dont on l’a affublé.
J’ai toujours aimé lui rendre visite et 
faire connaissance avec tes vieilles 
choses qui lui ont été confiées pour un 
temps ou pour l’éternité. Depuis mon 
enfance, j ’aimais tirer sa porte râclant 
les herbes folles et rester un peu chez 
lui afin qu ’il me conte ce coin de pays, 
temps conjugué selon le moment qui 
me plaît. Je prenais le temps de visiter 
chaque antiquité reléguée sous son 
haut toit, s ’entassant au mieux afin 
q u ’on ne vienne surtout pas les y délo­
ger. Il me plaisait de m ’asseoir sur le 
léger char à banc, confortable avec 
ses coussins de crin et de cuir ou sur le 
traîneau aux couleurs vives rappelant 
tous deux ies chevaux trotteurs et les 
belles randonnées. Ou bien, je restais 
debout sur la roue du manège, imagi­
nant combien il pourrait encore tour­
ner jusqu’à me saoûler de rondes. Le 
gai et turbulent moulin à vanner s ’ani­
mait exprès pour moi et me ravissait 
par son agitation qui me semblait vou­
loir cesser.
G rand’mère ne pouvait comprendre 
le charme qu ’avait sur moi la vieille bâ­
tisse qui craquait de partout et ne lais­
sait entrer par ses lucarnes que quel­
ques rayons de soleil étirés où venait 
danser la poussière lorsque je 
remuais. Mais les toilettes étant ados­
sées à l’un de ses angles, j ’avais tous 
prétextes d ’y venir fureter lorsque l’en­
vie m ’en prenait. Parfois, recroquevil­
lée sur le dernier plancher, tout en 
haut près des tuiles, j ’écoutais des bri­
bes de conversation qui semblaient 
m ’arriver d ’un monde lointain. C ’était 
pourtant les voix du voisinage ou d ’un 
passant de la région échangeant quel



ques propos. Car on se parlait plus 
volontiers en ce temps-ià; déjà le bon­
jour du matin était suivi de quelques 
paroles. Souvent on prévoyait le 
temps, et selon, faisait quelques pro­
jets qu ’il était bon de faire approuver 
par un voisin. Je les vois encore aller et 
venir ces défunts montains des Plan­
ches, qu ’on nous apprenait à nommer 
oncles et tantes pour ies plus proches. 
Je n’ai pas de peine à revivre avec eux 
lorsque j ’y pense; iis étaient mes adul­
tes d ’enfance, presque mes préférés.
Mémé, fraîche et rondelette, à demi 
cachée sous son vaste chapeau de 
paille dans un' coin du jardin ou affai­
rée sur sa machine à coudre, chantant 
en tournant la roue à main. Oui, elle 
aimait chanter et y mettait tout son 
coeur !
Auguste, ie doyen du coin, passant 
des heures sur le banc devant sa mai­
son à chauffer sa bedaine au soleil. 
Contemplatif, il aimait me raconter ce 
qu ’il avait observé sur le va-et-vient 
des oiseaux ou le jeu des nuages. 
Comme il a ri de bon coeur Sa pre­
mière fois où je lui ai déclamé “ le roi 
Arthur” !
Eugène, presque toujours coiffé d ’un 
petit canotier ou d ’un feutre noir, sui­
vant la saison, vaquait protégé par sa 
blouse bieue égayée à l’échancrure 
par le noeud du gros mouchoir à car­
reaux rouges et blancs passé autour 
de son cou, Un doux, pas trop rassuré 
quant à sa santé, quittant souvent sa 
besogne pour rentrer au logis à peti­
tes foulées saccadées, à cause de la 
mauvaise humeur de son tube 
digestif.
Elise, son fichu gris attaché autour de 
la tête avec quelques mèches sortant 
rebelles, juste pour venir adoucir cette 
coiffe sévère. Toujours vêtue assez 
foncé, à part ses tabliers de coton 
imprimés term inant sa tenue de tra­
vail. Ses jardins de légumes, bordés 
de fleurs, l’occupaient sans cesse en 
belle saison et le dernier bouquet 
cueilli est resté dans ses mains au 
grand départ.
Louis venait, puis retournait de sa mai­
son d ’en haut à celle d ’en bas, selon 
l’heure des repas ou des soins au bé­
tail. Ses gilets de milaine bien ajustés 
avaient de petites poches en lucarnes, 
semblant sourire au contenu qu ’elles 
renfermaient. Discret et poli, on aimait 
qu ’il s ’arrête un peu vers nous.
Rosa, menue et brunette de peau, se 
laissait grignoter par le soleil et le vent 
et on aurait eu envie de la protéger par 
quelque couvre-chef, qu'elle n’aimait 
justement pas. Il me reste une image 
colorée et parfumée des goûters aux­
quels elle m'invitait et sortait tout ce 
qui pouvait me mettre en appétit: son 
beurre bien façonné et doré, des con­

fitures blondes ou rougeoyantes dans 
leur- pot de grès, un miel odorant qui 
se laissait couler, le fromage à point, 
du pain frais fleurant le froment et tou­
jours une surprise rapportée du mar­
ché. Tandis que Maurice, son mari, 
mangeait en se hâtant afin d ’aller gou­
verner le bétail, elle me parlait de tout 
comme à une grande personne et je 
me sentais très honorée car elle me 
confiait même ses projets. Je l’aimais 
bien, c ’était ma tante !
Un peu plus bas, lorsqu’on prend le 
chemin des Buchilles, vivait une 
famille avec plusieurs enfants. Deux 
des garçons dont l’âge était proche du 
mien se trouvaient être de tem ps à 
autre mes copains d'amusements. 
Leur mère qui se déplaçait presque 
toujours les mains réfugiées derrière 
la bavette de son tablier avait des che­
veux raides et coupés courts en carré, 
gardant cette mode d ’avant 1930 qui 
avait au moins l'avantage d ’être prati­
que, Lorsque leur père rentrait du tra­
vail collé à sa grosse moto pétara­
dante, nous cessions pour un instant 
nos jeux bruyants ou nos bêtises.
Frisonne, appelée ainsi à cause de ses 
cheveux frisés et fins, habitait avec son 
fils juste derrière nos maisons, de 
l’autre côté de la grand’route. Je revois 
sa silhouette élancée et souple se dé­
plaçant sous la rangée de noyers, 
mais je n’ai pas ie souvenir de son 
mari, déjà malade.
Tout à côté, une maison assez 
matrone, si l’on peut dire, et bien cam ­
pée logeait Emma et Caporal. Je ne 
saurais vraiment pas donner le vrai 
nom du mari d'Emma, l'ayant toujours 
entendu nommer par ce grade. Mais il 
me reste de tous deux une image 
nette: pour elle, des lèvres et pom m et­
tes bien colorées d ’un vermillon écla­
tant de naturel, pour lui, une face 
franche et sans fioritures, rendue un 
peu sévère par de majestueuses 
moustaches.
Plus loin en arrière dans les prés, mais 
déjà plus à “nos Planches” , une ferme 
où je me rendais quelquefois avec 
Grand'mère pour visiter Félicie.
Félicie,,. tu m'avais l’air de sortir d'un 
autre m onde! Mon imagination d ’en­
fant te transformait en personnage 
chimérique que j'arrive encore à 
recréer pour te rencontrer sur le petit 
chemin en lisière de forêt.
Je n'ai évoqué que ies disparus; je ne 
dirai rien des vivants, tant j'aurais peur 
de me tromper.

Violette Corbaz, novembre 87

Dictons de décembre

-  Neige à la St-Nicolas (6déc.) 
donne le froid pour les 3 mois.

-  Qui veut se faire menteur. Du 
temps qu ’ils se fasse devineur.

-  Quand on voit un hiver avant Noël, 
on est sûr d'en avoir deux.

-  Si le soleil luit à la St-Eulalie 
(10 déc.), pommes et poires à la 
folie.

-  Neige de Noël, vaut fumier pour le 
seigle.

Dictons de janvier

-  Si ie prem ier de l’an a été beau, 
août sera toujours chaud.

-  A la St-Paul (25 janv.) l’hiver s’en va 
ou recolle.

-  S’il gèle pour la St-Sébastien, 
(20 janv.) ia mauvaise herbe ne 
revient.

-  Temps des douze premiers jours 
de janvier, tem ps des douze mois 
de l’année.

-  A ia St-Paul (25 janv,) s’entrebc..- 
tent les vents, celui qui l'emporte 
dom inera l'an.

-  Attention à ia Ste-Martine (30 jan.), 
l'hiver y reprend dès matines.

En bref

-  L’habitude est consciente, ia rou­
tine moins.

-  Il n'y a pas plus méfiant qu'un m en­
teur,

-  L'indifférence est pire que la haine,

Bon à savoir

-  L’entretien de l'écailie se fait très 
simplement avec un tampon de 
coton imbibé d ’huile d ’olive,

-  Avez-vous déjà pensé à gnsser 
votre main dans un filtre à café en 
papier pour beurrer un moule à gâ­
teau? C’est efficace!!!

-  Vous développerez la saveur d'un 
potage au potiron en y ajoutant une 
pincée de caneile.

-  Pour ramasser les feuilles mortes 
plus facilement, garnissez votre 
fourche ou râteau d ’un bout de gril­
lage tendu entre ies dents, Sans 
fatigue supplémentaire, vous 
ramasserez ainsi plus de feuilles à 
la fois.

-  C ’est en fin de cuisson seulement 
que l’on doit écumer les confitures 
car, au début, la pectine (qui fait 
prendre les confitures) se réfugie 
précisément dans i’écume.

-  Placez des récipients pleins d ’eau 
sous les gros meubles avant de 
partir en vacances, ainsi leur bois 
ne se desséchera pas.
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salle

CHATAIGNIER P ETIT-M O N T M OTTIER
GENRE DE 

MANIFESTATIONS
MOIS JO U RS

cuisine grande
salle

terrains
vest.

grande
salle cuisine foyers aula salle

gym.

Janvier 8 Jeunesse X X assemblée générale
9 Football X I apéritif
23 Les Paysannes X X I soirée familiale

Février 26/27 Football X X X soirée annuelle

Mars 3 /4 /5 Football X X X soirée annuelle
16 Abbayes X assemblée générale
19 Echo des Bois X X X soirée annuelle
23 Société de Développement X assemblée générale

Avril 4 Société de Développement X X X X course aux oeufs
15/16 Union Instrumentale X X X soirée annuelle
28/29/30/1er mai Echo des Bois X X giron des chorales du Jorat

Mai 7 Société de Développement X X X foire de mai
12 Football X X X X X X journée des parents
14/15 Skeet-Club X X grand prix

Juin 18/19 Football X X X X X X X tournoi international juniors
24 Football X assemblée générale
25/26 Jeunesse X X X X tournoi football

Juillet 2/3 Jeunesse X X X X tournoi football

Août 1 Sté Développement /  Gymnastique X X X fête nationale
2 Sté Développement /  Gymnastique X X X torée
20 Football X X X X tournoi vétérans

Septembre 3 Gymnastique X X X 1 ter. concours interne
3 Armes de guerre X X tir de l’amitié
23 Société de Développement X X marche villageoise
23 Echo des Bois X X assemblé délégués giron

Octobre 14/15/16 Société de Développement X exposition artistes du Mont
28 Ordre de la Poêle X X soirée annuelle
29 Armes de guerre X X soirée de clôture
30 Paroisse X X souper de l’offrande

Novembre 11/12/13/19/20 Union Sté locales (réduite) X X X lotos
25 Gymnastique X soirée annuelle
26 Gymnastique X X X X soirée annuelle

Ordre de la Poêle petite salle et cuisine du Châtaignier, les jeudis: 28 janvier /  25 février /  17 mars /1 4  avril /  19 mai /  9 juin /  30 juin 
8 septem. /  29 septem. /  13 octobre /  3-4 novembre /  15 décembre
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Les autorités d e  notre C om m une ainsi que  
l'ensem ble du  person n el com m u n al souhaitent 

a tous d 'excellen tes fê te s  d e  f in  d'année  
et espèren t que 1988  sera une heureuse année p o u r tous
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“4 coins du Mont”
Dates de parution pour 1988

Comme ces dernières années, le jour­
nal “Aux 4 coins du Mont” paraîtra en
1988 à intervalles réguliers, soit tout les 
deux mois.

Les articles que vous désirez faire 
paraître doivent être déposés au plus 
tard à ia date indiquée, à l’adresse sui­
vante:

M. Rémy Vaucher, ch. du Mottier 3, 
1052 Le Mont/Lausanne, tél. 32 00 03.

Pour l’année 1988, le calendrier est 
le suivant:

Délai de dépôt des articles Parution

10 janvier 
10 mars 
10 mai 
10 juillet 
10 septembre 
10 novembre

fin janvier 
fin mars 

fin mai 
fin juillet 

fin septembre 
fin novembre

prochain journal
Parution
Fin janvier 1988.
Date limite du dépôt des articles
10 janvier 1988.
Rédacteur
M. Rémy Vaucher 
Chemin du Mottier 3 
1052 Le Mont-sur-Lausanne 
Téléphone (021) 32 00 03


